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« Je ne trempe pas 
ma plume dans un encrier 
mais dans la vie. »   

BLAISE CENDRARS
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N’hésitez pas à nous faire parvenir des articles, des annonces : concerts, expositions, 
conférences, voyages, etc.  On se fera un plaisir de vous publier.

* Chanson de Gerry Boulet
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Luc Constantineau
Président

éditorialéditorial
« Pour une dernière fois »

    Pour la 8e édition de L’APRÈS FAE, 
je laisse la place à une dame passion-
née de la langue française. Merci à 
vous tous pour vos encouragements 
et surtout merci de votre participation 
à ce journal qui nous rassemble et 
nous ressemble ! 
     J’éprouve une grande fierté de ce qui 
a été accompli grâce à une équipe du 
tonnerre. Ainsi d’un journal de 12 
pages, nous avons passé à 16; puis du 
8,5 x 7 au 8,5 x 11; et nous voilà rendus 
à la version électronique que nous 
vous encourageons fortement à télé- 
charger (voir l’article à la page 6).
    C’est en toute confiance que je vous 
présente madame Marie-Rose Basca- 
ron, nouvelle coordonnatrice.
     Longue vie à L’APRÈS FAE !

PRISCILLE LAFONTAINE

    Merci, Priscille ! Ce fut un grand 
plaisir de travailler à tes côtés et 
d’avoir appris qu’un journal est un 
véhicule positif qui tient à des 
valeurs de rassemblement. En effet, 
chers lectrices et lecteurs, avez-vous 
remarqué que nous soulignons nos 
bons coups ? Pas que nous n’ayons 
pas fait de faux pas; ont-ils été si 
nombreux ? Au fait, y en a-t-il eu ? 
Hi, hi, hi !
   L’équipe du journal est dynami- 
que, les collaborations spéciales ont 
été nombreuses et nous vous en- 
courageons à y participer : c’est ce 
qui fait notre richesse. Notre site 
www.aprfae.ca vous donne un com- 
plément d’information, car nous 
n’avons pas assez de 16 pages pour 
tout dire. 
    Je suis honorée de la tâche !

MARIE-ROSE BASCARON

Priscille passe 
la plume à 
Marie-Rose !

   Je reprends les paroles d’une chanson pour souligner que j’écris 
aujourd’hui mon dernier éditorial comme président de l’APRFAE. Cela 
fait déjà trois ans que j’assume cette fonction et, même si j’ai toujours 
à cœur la réussite de l’Association, il est temps de laisser ma place à 
d’autres. C’est vrai que le temps passe vite. Après avoir travaillé à 
l’élaboration de ce projet et après l’avoir vu naître, je voulais faire ma 
part pour contribuer à sa réussite.
    Je n’ai pas hésité à y investir beaucoup de temps et d’énergie. Heu-
reusement plusieurs personnes ont aussi accepté des postes et ont 
mis leur énergie et leur ardeur dans la réussite de ce projet. J’ai eu 
l’occasion de travailler avec des équipes remplies du désir de faire de 
l’APRFAE une association active et intéressante. Le travail de tous, 
employés, membres du C.E. et du C.A., membres de comités et même 
contractuels et partenaires d’affaires, a assuré notre succès. Évidem- 
ment le travail est loin d’être terminé et il reste beaucoup de chemin  à 
parcourir mais l’Association repose sur une base solide. 
  Il faut jeter un regard sur l’évolution de l’APRFAE pour mesurer 
toutes les étapes parcourues depuis trois ans. L’avenir financier qui 
était incertain est maintenant réglé pour les prochaines années. L’inté- 
gration politique à la FAE qui nous donne une place dans les instances 
de la fédération est aussi un pas en avant. Le dossier des séminaires 
de préparation à la retraite dont nous sommes maintenant les respon-
sables nous donne une grande visibilité auprès des futurs retraités.
   Ce défi a été une occasion unique de rester actif et de prouver que, 
lorsque l’on croit à un projet, il est possible de le réaliser. Je quitte 
mes fonctions avec le sentiment d’avoir fait tout ce qui est possible 
pour faire progresser l’Association. J’ai toujours pensé qu’il faut lais-
ser à d’autres la chance de poursuivre le travail, pour mener le dossier 
plus loin. Une nouvelle énergie et une nouvelle approche ne peuvent 
qu’être bénéfiques pour notre Association.
    À ceux et celles qui arrivent en poste je leur souhaite la meilleure 
des chances et je peux les assurer de mon entière collaboration et de 
mon soutien indéfectible.

Afin de respecter la limite du nombre de 
mots dans les articles de ce journal et de 
ne pas nuire à la clarté de la communica-
tion, la forme masculine sera utilisée.
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Rapport du 
Congrès 2013 
de la FAE
  Du 25 au 28 juin 2013, au Châ-
teau de Montebello, se tenait le 
congrès régulier de la FAE, réunis-
sant près de 250 personnes délé-
guées. Un congrès dynamique, démo- 
cratique, diversifié au cours duquel 
ont été adoptées des orientations 
politiques et plusieurs modifications 
aux statuts, dont certaines touchent 
directement l’Association.
    Notre délégation était composée 
de : messieurs Luc Constantineau et 
Pierre Dion et mesdames Suzanne 
Desaulniers, Nicole Frascadore, Lu- 
cie Jobin et Lise Gervais (substitut). 
Nous avons tenu trois rencontres pré- 
paratoires afin d’établir la position 
de la délégation pour chacune des 
recommandations en débat. Notre 
délégation avait comme objectifs de 
défendre les intérêts des membres de 
l’Association et de démontrer notre 
volonté de participation dans les 
débats et l’évolution de la FAE. 
   Les personnes déléguées prove-
naient de milieux différents. Les 
niveaux d’âge et d’expérience étaient 
variables. Malgré cela, beaucoup de 
jeunes ont pris la parole. Des idées 
progressistes, fondées sur le « gros 
bon sens » et dans un langage acces-
sible, ont été exprimées.
   Tout au long des débats, l’at- 
mosphère était calme, respectueuse 
et fort dynamique. La qualité des 
interventions faites avec beaucoup 
d’aplomb dans le respect des per- 
sonnes et des points de vue, l’écoute,

la concentration et 
la rigueur assorties 
d’un peu d’hu- 
mour à l’occasion, 
ont créé un climat 
très agréable tout 
au long du congrès.

François Allard, Francine 
Tremblay, Jean-Pierre Tremblay et 

Denise Rioux (pas sur la photo) 
ont représenté l’APRFAE au 

Congrès. Et Luc Constantineau.

Représentation 
de L’APRFAE 
au Congrès de 
la FAE 2013
   Lors de ce Congrès, un kiosque 
représentait l’APRFAE. Celui-ci nous 
a donné une très grande visibilité et 
l’opportunité de nous faire connaître. 
Il fut très fréquenté par les person- 
nes déléguées et employées de la 
FAE.
    Quatre membres de notre Associa-
tion, mesdames Francine Tremblay 
et Denise Rioux ainsi que messieurs 
Jean-Pierre Tremblay et François Al- 
lard, ont gentiment accepté de s’oc- 
cuper du kiosque pendant les cinq  
jours du Congrès. Nous les remer-
cions sincèrement pour leur grande 
disponibilité et leur professionnalisme.

SUZANNE DESAULNIERS
Vice-présidente

Les délégations étaient bien prépa- 
rées et suivaient les débats avec beau-
coup d’attention et d’intérêt. 
   Lors du Congrès, il y a eu une 
élection au poste de vice-présidence 
de la vie politique. Deux personnes 
ont fait campagne : madame Caro-
line Proulx-Trottier, du Syndicat de 
l’enseignement de l’Ouest de Mon-
tréal et monsieur Alain Marois, de 
l’Alliance des professeures et profes-
seurs de Montréal. Une campagne 
propre et fondée sur les idées. Le 
Congrès a élu Monsieur Marois par 7 
voix de différence. Les autres mem-
bres du Comité exécutif élus par ac- 
clamation sont : à la présidence, mon- 
sieur Sylvain Malette (SESBL), à la 
vice-présidence de la vie profession-
nelle, madame Nathalie Morel 
(APPM), à la vice-présidence des 
relations de travail, monsieur Martin 
Lauzon (SESBL) et à la vice-présiden- 
ce du secrétariat et de la trésorerie, 
madame Joanne Bertrand (SESMI).  
Madame Bertrand sera responsable 
du lien entre l’APRFAE et la FAE.
   Le contenu se divisait en deux 
grandes parties : les ORIENTA-

Voir CONGRÈS, page 12
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Ma visite à l’Accueil Bonneau
     En ce 21 juillet 2013, sur une pério- 
de de deux heures, 500 itinérants se 
présentent à l’Accueil Bonneau 
pour recevoir leur repas du jour. 
Une douzaine de bénévoles assu- 
rent le service pendant que d’autres, 
habitués des lieux, s’affairent à l’orga- 
nisation des opérations.
   Les consignes autant pour les 
bénévoles que les bénéficiaires sont 
de rigueur. À 8 h 30, c’est l’opé- 
ration pliage de sacs de pain vides 
accumulés au fil des jours. Ces sacs 
récupérés serviront de sacs à lunch 
pour les itinérants qui le désirent. 
D’autres bénévoles complètent la 
préparation de la nourriture.
    Sur une longue table sont dispo-
sés côte à côte les divers bacs de 
plastique qui présentent le menu du 
jour. Chaque bénéficiaire peut rece-
voir un sandwich au pain blanc 
tranché, une tranche de viande 
fumée ou un bloc de fromage, une 
tranche de pain ou un petit pain, 
des mini-carottes, des croustilles, 
des biscuits garnis de chocolat, des

petits gâteaux enveloppés, une oran- 
ge et un verre pour le breuvage.
   Pour l’hygiène, une règle stricte à 
respecter : les itinérants ne doivent 
pas toucher la nourriture dans les 
bacs, celle-ci est servie par les 
bénévoles aux mains gantées de 
plastique. Le café au lait, probable-
ment sucré, sera servi 
aux tables pour éviter 
les dégâts. Dix grosses 
cafetières de 50 tasses 
se videront tour à tour.
  À 9 h 30, une pre- 
mière série de clients 
circulent d’un côté de
la table avec leurs plateaux devant 
les mets pendant que, de l’autre côté, 
les personnes attitrées au service les 
accueillent et leur demandent s’ils 
veulent tel ou tel aliment. Des 
litanies se font entendre : « Sand-
wich ? Soit la viande, soit le froma- 
ge, soit l’un soit l’autre ! », « Du 
pain, du blanc ou du brun ? », « Des 
carottes ? Des croustilles ? » Etc.
   Des réponses très polies se font

nérants depuis 135 années. Il cons- 
titue un service indispensable dans 
notre société confrontée à un 
nombre grandissant de laissés pour 
compte.
   Je vous invite donc à visiter le site 
Web de l’Accueil Bonneau pour 
connaître tous les aspects humains 
de cette œuvre de charité où nous 
pouvons donner temps ou argent.

HUGUETTE DESROSIERS-GRIGNON

entendre : « Les sandwichs sont à 
quoi ? J’aime mieux le fromage, ça 
fait trop de pain, j’n’ai pas de dent 
pour les carottes, des croustilles ? 
j’en veux; j’en veux, du chocolat 
aussi ». En français surtout; en 
anglais, certains ne parlent pas, 
d’autres passent vite. Les rapports 
sont respectueux et même joyeux, 
voire affectueux envers les orga- 
nisateurs qui sont sur le plancher 
régulièrement.
    Ainsi défilent jusqu’à 11 h 30 plu-
sieurs contingents d’itinérants à 
mesure que les places aux tables se 
libèrent. Dans cette foulée de per- 
sonnes, au plus une dizaine de 
femmes, des gens bien mis, des 
jeunes, des vieux, des représentants 
de minorités ethniques, des per- 
sonnes en chaises roulantes, en 
béquilles, d’autres traînant leurs 
biens dans un sac à dos avec plu- 
sieurs pendrioches, d’autres plus 
débraillés, enfin certains qui sen- 
tent la misère.
   À l’heure fatidique, les plats sont 
retirés de la table, l’accès à la salle 
est coupé et les personnes attablées 
finissent leur repas. Les bénévoles 
ont terminé leur travail. Ils sont 
tout fiers d’avoir aidé d’autres 
humains et ont la sensation de leur 
avoir été utiles. 

   Basé sur la récupéra-
tion de nourriture chez 
certains marchands ou 
restaurateurs et appu- 
yé par le don de temps 
des bénévoles, l’Accueil 
Bonneau réussit ainsi 
à venir en aide aux iti-
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auxauxPar Monts et parVPar Monts et parV
Chronique de voyages de Marie-Rose Bascaron

   Formules de voyage : l’avion trans-
porte rapidement; le train est un 
moyen abordable et commode; l’auto- 
car climatisé correspond à l’itinéraire; 
la location de voiture donne plus de 
liberté; et le bateau de croisière mari-
time n’a plus de secret. Et la croisière 
fluviale, la connaissez-vous ?
   Voulez-vous passer Noël en Rhéna- 
nie (le Rhin) ou le jour de l’An sur la 
Volga ? Visiter les châteaux médiévaux 
assis sur le dernier pont en train de 
siroter votre boisson préférée et voir 
défiler les deux rives du fleuve à la fois, 
comme dans un film ? Voir le paysage 
se déplacer sans que vos pieds arpen-
tent les kilomètres ? Ce sont autant 
d’avantages que vous avez avec les 
croisières fluviales. Avantages encore 
quand on considère que nos autocar, 
hôtel et restaurant nous suivent tout 
au long du séjour qui va de 2 à 3, 5, 8, 
10, 14 jours et même plus. Quel plaisir

de penser de ne pas avoir à plier 
bagage continuellement !
   Bien sûr, il y a une pléthore de 
croisières fluviales : des luxueuses, des 
moins luxueuses, au rythme accé-
léré, modéré, des grandes, des petites 
de 20, 30, 50 et 100 passagers, des 
motorisées, à voiles et j’en passe.
   Avant tout, le bâtiment en tant que 
tel est bas et son fond est plat pour 
plusieurs raisons et je n’en mention-
nerai qu’une :  le fleuve n’est pas pro- 
fond en général. Lorsque la pluie est 
fort abondante le niveau de l’eau peut 
monter et le bateau risque de ne pas 
passer sous les petits ponts.
    Les croisières fluviales sont de plus 
en plus recherchées, et ce, partout au 
monde. Je me limiterai à vous parler 
des européennes. Les plus populaires 
tournent autour de l’Europe centrale 
et de l’Est. Plus le fleuve est long ou  
plus il communique avec un autre

Les croisières fluviales : une 
autre façon agréable de voyager

   Tulipes, bière, fromage, choco-
lat, art et histoire, au BÉNÉLUX*, 
le 23 avril 2014 pour 18 jours. Les 
Serres de Laeken à Bruxelles (serres 
du roi de Belgique visitables 2 semai- 
nes/année); Corso fleuri 2014 (défilé 
de chars allégoriques tout en fleurs le 
3 mai) aux Pays-Bas, également le 
parc Keukenhof (plus beau parc de 
tulipes au monde); visites de château, 
d’abbayes, Luxembourg, tables d’hôtes, 
fromages, massage ou baignade à Spa 
ne sont que quelques activités au 
programme.
* BÉ = Belgique; NÉ = Pays-Bas; LUX = Luxembourg
mrbascaron@hotmail.com

Voyage de groupes 
au BÉNÉLUX : 

Exemple de bateau de croisière fluviale

Paysage saisi d’une croisière fluviale

fleuve, plus le séjour peut être long, 
donc moins de pliage de bagage en vue 
(hi hi hi !). Ainsi la Volga et la Neva 
(Russie) vont attirer une clientèle qui 
passerait 11, 12 ou 13 jours, de Moscou 
à Saint-Pétersbourg. Les plus courtes 
ne sont pas à dédaigner : la Seine vous 
amènera sur le chemin des impression- 
nistes, en 4, 5 ou 6 jours; « Couleurs 
provençales » sur le Rhône vous garde 
au parfum 6 jours; « Le Guadalquivir 
et le Guadiana » en Espagne (passage 
par le Portugal, si l’on veut) vous offre 
4, 5 et jusqu’à 8 jours; le Rhin, avec sa 
croisière transeuropéenne, 13 jours, 
vous promène à travers 3 pays; et que 
dire du Danube avec ses « Perles » qui 
vous fait connaître 3 pays en 7 jours ? 
Ou « Budapest et le beau Danube bleu », 
11 jours et 4 pays ? Finalement, « Tra- 
versez l’Europe » en 13 jours vous fait
visiter 5 pays. Pour plus d’info : 
mrbascaron@hotmail.com 
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Virage vert… Virage vers… Virage vert… 
… Virage vers… Virage vert… Virage vers…

S’approvisionner à la campagne au Québec
   Est-ce possible de se nourrir chez 
nous d’aliments biologiques ou avec le 
moins d’intrants chimiques, de savoir 
d’où vient notre nourriture ? Nous pou- 
vons y arriver en nous regroupant au- 
tour de projets citoyens visant l’auto- 
nomie alimentaire. Notre grenier est 
menacé. Il reste moins de 2% de terres 
agricoles au Québec et son territoire est 
discutable. 
   En 2009, des citoyens et des citoyen- 
nes de Brandon se sont réunis avec des 
agriculteurs et agricultrices pour créer 
un organisme Les AmiEs de la Terre 
de Brandon et mettre en place le 1er 
marché de solidarité régionale dans 
Lanaudière. 
   Qu’est-ce qu’un marché de solidarité 
régionale ? 
   Le Marché de solidarité régionale de 
Brandon dont je fais partie est un marché 
fermier virtuel (www.marchebrandon.org) 
où les achats des produits locaux pro- 
viennent d’une quarantaine de fournis-
seurs dans un rayon moyen de 40 km. 
Nous mettons à la disposition de notre 
communauté tout ce que la région regor- 
ge de produits issus d’une agriculture 

biologique ou respectant des principes 
écologiques. La livraison se fait à un 
point de chute et le marché est ouvert 
toute l’année. Il y a des frais minimes 
d’adhésion.
   Notre geste d’achats locaux a des 
retombées économiques importantes 
pour le milieu rural : soutien direct à de 
petites entreprises agricoles, maintien 
de jeunes en milieu agricole, etc.  
   Pour permettre aux fournisseurs d’é- 
couler les surplus, Les AmiEs de la 
Terre de Brandon ont mis une cuisine 
collective de transformation à leur 
disposition. Ce qui permet d’augmen- 
ter l’offre durant la saison froide, 
c’est-à-dire d’avoir des produits con- 
gelés et des conserves.
   Notre plus grande fierté, c’est de nous 
investir dans notre communauté. Ainsi, 
au moment de la parution de cette 
édition du journal, nous aurons animé 
un atelier au Forum social lanaudois le 
19 octobre à Joliette « L’agriculture 
nourrit-elle notre monde de façon équi- 
table et responsable ? ». Nous savons 
que 30 à 50% des aliments ne se ren- 
dent pas dans nos assiettes. Comment

éviter ce gaspillage alimentaire et nour-
rir notre monde ? Ce sont les questions 
que nous aurons soumises aux partici-
pants de ce forum. 
   La table est mise pour faire l’effort 
d’acheter des produits locaux. De plus, 
soyons vigilants lors de nos achats aux 
supermarchés. « Acheter, c’est voter ! » : 
dit Laure Waridel.

ODETTE SARRAZIN
collaboration spéciale

   Afin de poursuivre le virage vert déjà amorcé et dans le but de réaliser des économies importantes, le Conseil 
d’administration de l’APRFAE a voté la résolution suivante :
À compter du 3 octobre 2013, tous les membres ayant une adresse électronique recevront le journal 
L’APRÈS FAE via leur courriel. Ceux et celles qui désirent une version papier devront en faire la 
demande en contactant l’Association.
   Vous pouvez nous rejoindre par courriel à l’adresse électronique suivante : retraites@aprfae.ca ou par téléphone 
au numéro : 514 666-6969.
   Les coûts d’impression et d’envoi étant en hausse à cause de l’augmentation du tirage, nous devons procéder à 
cette mesure. Celle-ci réduira de façon importante les frais reliés à la publication de notre journal. De plus, l’APRFAE 
entend poursuivre son virage vert et prendre toutes les mesures qui peuvent s’inscrire dans ce contexte. 

LUC CONSTANTINEAU, président
pour le Conseil d’administration

Laure Waridel, l’une des pionnières du 
commerce équitable et de la consommation 
responsable au Québec et Odette Sarrazin, 
membre de l’APRFAE
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Manif du 28 septembre

Des gens venus de plusieurs régions du 
Québec ont manifesté à Montréal, en 
septembre dernier, pour dénoncer la 
hausse des tarifs d’électricité et les 
mesures d’austérité budgétaire déci- 
dées par le gouvernement péquiste. 
Tout au long de la manifestation, 
organisée par la Coalition, le slogan 
« Le courant avant le profit ! » s’est fait 
entendre. Notre Coalition affirme que

la réduction des dépenses et des 
services gouvernementaux, jumelée à 
une hausse des tarifs d’Hydro-Québec, 
affectera en premier lieu les plus 
pauvres, dont une majorité de femmes, 
et enjoint le gouvernement de renoncer 
à sa politique d’austérité et à ses 
hausses de tarifs.

LUCIE JOBIN
représentante de l’APRFAE à la Coalition

L’APRFAE était là avec plus de 2000 personnes 
pour dire au gouvernement :

« C’est toujours les mêmes qui paient ! »

Assurance autonomie : le Regroupement pour le mieux-être des personnes 
en perte d’autonomie (RMEPPA) prend position et plaide pour un financement public 

Conférence 
sur les régimes 
de retraite
  Le 27 septembre dernier, nous 
tenions conjointement avec l’Asso- 
ciation démocratique des retraités 
(ADR) une conférence sur les 
régimes de retraite au Québec.  Une 
centaine de  personnes ont assisté à 
l’évènement. La conférence de M. 
Michel Lizée nous a permis de 
mieux comprendre la probléma-
tique de nos fonds de retraite. On 
peut chiffrer par dizaines de mil- 
liers de dollars la perte que les 
retraités subissent au fil des ans à 
cause de la non-indexation de notre 
rente de 1982 à 2000. 
  Cet argent nous est dû et nous 
devons le réclamer avec insistance. 
Il faut aussi contrer les faussetés 
véhiculées par les médias. On a 
souvent l’impression qu’il n’y a rien 
à faire, mais c’est par l’information 
que nous parviendrons à obtenir 
gain de cause.  Ce dossier s’inscrit 
dans notre plan d’action et nous 
envisageons d’organiser une deu- 
xième conférence sur ce sujet cette 
année. 

LUC CONSTANTINEAU

    Regroupant plus de 350 000 personnes, 
le RMEPPA, comprenant la Fédération 
interprofessionnelle de la santé du Québec 
(FIQ), le réseau FADOQ, l’Association 
québécoise des retraité(e)s des secteurs 
public et parapublic (AQRP), le Regroupe-
ment interprofessionnel des intervenants 
retraités des services de santé (RIIRS) et 
l’Association de personnes retraitées de la 
Fédération autonome de l’enseignement 
(APRFAE), a diffusé le communiqué de 
presse suivant le 23 octobre dernier.
   Représentant à la fois des profession-
nelles en soins et des personnes aînées, le 

RMEPPA souhaite que le ministre Réjean 
Hébert ainsi que les parlementaires du 
gouvernement portent toute l’attention que 
ce dossier mérite. Ces considérations font 
l’unanimité tant au niveau du réseau public 
de santé que de la communauté directe-
ment touchée, soit les personnes en perte 
d’autonomie.
     En premier lieu, le financement des soins 
et services liés à l’autonomie doit demeurer 
public. Ainsi, malgré l’intention exprimée 
dans le Livre blanc de maintenir une 
gestion publique du système de santé et 
des services sociaux, nous exprimons des 

inquiétudes importantes. Pour le RMEPPA, 
le principe d’un financement équitable des 
services via, entre autres, l’impôt progressif 
sur le revenu des particuliers et des entre-
prises ne doit en aucun cas être remis en 
question par l’introduction de l’assurance 
autonomie. 
    Par ailleurs, le cadre suggéré par le Livre 
blanc implique une participation à définir 
des secteurs privé et communautaire, dans 
la prestation des services liés à l’autonomie. 
Le RMEPPA valorise l’apport du milieu 
communautaire et accueille favorablement 

Voir ASSURANCE AUTONOMIE, page 13



   Connaissez-vous vraiment l’Oratoire 
Saint-Joseph ? Son architecture ? Ses 
œuvres d’art ? Et les crèches de Noël ? 
Le comité des activités vous invite pour 
une 3e année à une sortie de Noël, à 
Montréal, le mardi 3 décembre. Nous 
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SORTIE NATIONALE 
DE NOËL À L’ORATOIRE 
SAINT-JOSEPH

   Après deux sorties à la cabane à 
sucre, il fallait en trouver une pour 
2014 qui corresponde à nos besoins : 
pas trop bruyante, pas trop grande, pas 
trop commerciale, avec des petits che- 
mins pour visiter l’érablière et qu’elle 
soit facilement accessible. Surtout, il fal- 
lait que la nourriture soit bonne et que 
les portions ne soient pas limitées.
   Nous avons fait la trouvaille que les 
gourmands et gourmets nous ont re- 
commandée. C’est chez Famille Éthier, 
dans les Basses-Laurentides (Mirabel). 
Vous apprécierez en mangeant votre 
omelette de voir grand-maman en train

d’en préparer une autre. Le jambon est 
bon et les grands-pères au sirop sont 
authentiques. Mmm ! Mmm ! La gran-
deur de la salle est idéale pour notre 
groupe : 70 personnes. En plus, vous 
apportez votre vin.
    C’est donc un rendez-vous pour le 20 
mars prochain. Veuillez noter cette date 
à votre agenda.
             Famille Éthier
             7940, rang Saint-Vincent
             Saint-Benoît (Mirabel), QC

THÉRÈSE HAMEL
pour le comité des activités

La cabane à sucre Famille Éthier

    Le 20 novembre prochain, nous 
vous invitons à un dîner à la Bras-
serie Magnan, sur Saint-Patrick, à 
Montréal. Ceux qui ne la connaissent 
pas, sachez que l’institution existe 
depuis 1932 et est connue pour son 
excellent rôti de bœuf, entre autres.

MARIE-ROSE BASCARON 

Dîner régional 
chez 
Magnan

activitésactivités

débuterons par une visite dans ces 
lieux de 10 h à 12 h 30. Le dîner se 
poursuivra au restaurant Bianco Nero 
sur le boulevard Décarie à 12 h 45. Un 
menu a été préparé spécialement pour 
nous (détails et inscriptions vous par-

viendront sous peu). Le prix de la visite à 
l’Oratoire est de 15 $ et le dîner de 35 $ 
(taxes et pourboire inclus). Vous pour-
rez vous inscrire séparément pour le 
dîner et la visite.

LISE GERVAIS
pour le comité des activités 



Sortie régionale  -  Journée de pêche sur glace 
    Le mardi 4 février prochain, nous pré- 
voyons organiser une partie de pêche 
blanche chez Service de guide MG 
(Mathieu Godard), pas loin de Rigaud. 
Veuillez retenir la date. Le décor d’une 
île privée, avec un petit chalet en pierres 
et son foyer*, saura vous charmer. 
Apportez votre lunch (barbecue sur 
place), votre boisson, vos patins et vos 
bâtons de hockey (bâtons et filets sont 
fournis, mais si vous aimez mieux les 
vôtres, libre à vous).

 MARIE-ROSE BASCARON 

*Pas 
d’électricité 
ni d’eau dans 
le chalet.
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   Le 24 septembre dernier, ce fut un 
rendez-vous plaisant au restaurant Coco 
Gallo, à Montréal. Des 38 personnes 
inscrites, 27 se sont présentées. Quel 
succès ! Le fait de voir de nouveaux 
retraités arriver, légèrement intimidés 
par la présence des plus anciens, et 
ressortir avec le sourire parce qu’ils ont 
reconnu quelqu’un de leur école, leur 
quartier, leur commission scolaire nous 
a remplis de joie, nous, organisateurs. 
C’était le but ! La salle bourdonnait et la 
serveuse n’a pas chômé. 
     À la prochaine et soyez nombreux.

LISE GERVAIS
pour le comité des activités

Déjeuner régional au 
Coco Gallo

16 avril

15 au 20 mai 

BLLM

X

Pour tous

Pierre Dion, 
Bernard Gendron

Lise Gervais

Lise Gervais

12 novembre XAssemblée générale C.A.

20 novembre
Basses-Laurentides, 
Laval, Montréal 
(BLLM)

Robert DurocherDîner  - Taverne Magnan

Voyage à Chicago en autocar

Sortie région Outaouais – 
Croisière et repas 

20 mars X Thérèse HamelCabane à sucre (Basses-
Laurentides) Famille Éthier

3 décembre X Lise GervaisVisite Oratoire Saint-Joseph 
et dîner Bianco Nero

4 février BLLM Marie-Rose 
Bascaron

Activités hivernales à Rigaud 
(pêche sur la glace, patin, glisse)  
On apporte son lunch.

Petit-déjeuner ou dîner

5 juin

Pierre Dion, retraites@aprfae.ca

À Gatineau, 4e mercredi du mois, 
petit-déjeuner 

au restaurant Saint-Éloi, 9 h 30

En Haute-Yamaska, 4e jeudi du mois, 
petit-déjeuner, 

endroit déterminé par tirage au sort

On joue au hockey jusqu’à ce que la ligne 
morde de l’autre côté du chalet.

Chalet de pierres et pêche
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Luc Constantineau
Président

  

   Venez découvrir Chicago du 15 au 
20 mai inclusivement (6 jours, 5 
nuits), en autocar de luxe, petits dé- 
jeuners inclus. La première nuit sera à 
London (Ontario) et au retour la nuit 
sera à Toronto, avec entre autres la 
visite de la brasserie Labatt et dégus-
tation de bière. Trois jours de visites à 
Chicago : tour de ville,  ascension de la 
Willis Tower (Sears Tower), visites du 
Millenium Park et de Magnificient 
Mile, Navy Pier, Shedd Aquarium, etc. 
Temps libre pour magasinage chez 
Macy’s. 

LISE GERVAIS 

Voyage pour 
tout le monde 
à Chicago

Chicago

    Près d’une trentaine de nouveaux 
membres ont rejoint nos rangs de- 
puis avril 2013.
    Le conseil d’administration a donc 
décidé d’organiser des dîners de 
bienvenue pour les accueillir.
   À Montréal, c’est au restaurant 
Chez Lévêque à Outremont, le 2 oc- 
tobre, qu’a eu lieu cet évènement 
qui a réuni environ une quinzaine de 
membres des régions de Laval, de 
Montréal et des Basses-Laurentides. 
   Dans la région de l’Outaouais, les 
nouvelles personnes retraitées ont 
été invitées au Bistro Rumeur, le 30 
septembre dernier. 
   En Haute-Yamaska, le dîner aura 
lieu le 7 novembre au restaurant Di 
Caprio de Granby. 
  Bienvenue donc à tous ces nou- 
veaux membres et nous espérons 
que vous saurez prendre votre place 
dans l’APRFAE.

LUCIE JOBIN
responsable du recrutement

L’APRFAE accueille 
ses nouveaux retraités
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Enfants chinois 
invisibles

LE RÉGIME ENREGISTRÉ D’ÉPARGNE-ÉTUDES (REEE) :  

L’avenir d’un enfant qui se dessine !
De Lahcen Moumen, planificateur financier de la Caisse de l’Éducation

   Actuellement en Chine, la population 
officielle très nombreuse cache une 
population officieuse encore plus 
nombreuse.
  Se comptant par millions, de nom-
breux enfants ne sont pas comptabili-
sés puisqu’ils ne possèdent aucune 
reconnaissance civile. Avec la loi de 
l’enfant unique, le deuxième enfant de 
la famille est hors-la-loi. Il n’a pas 
droit au certificat de naissance chinois 
ni au passeport interne de Chine, donc 
pas de papier d’identité. 
  Les conséquen- 
ces  encourues 
sont multiples : 
l’enfant ne peut 
aller à l’école, il 
n’a pas droit aux 
soins médicaux. 
Il ne peut ni voya- 
ger ni se marier. Ces enfants, sans-
papier, sont mis au ban de la société.

Les familles ont également été punies 
à leur naissance en n’ayant pas droit à 
certaines indemnités. 
    Pour eux, la seule façon de s’en sortir 
c’est d’utiliser l’aide du premier enfant 
pour apprendre à lire et à écrire. Étant 
marginalisés, ils devront être rési-
lients et très débrouillards dans la vie.
   Être le puiné (deuxième, troisième… 
enfant de la famille) constitue la seule

  L’éducation de vos petits-enfants 
vous tient à cœur ? Vous avez raison.  
Près des deux tiers de tous les nou- 
veaux emplois exigent un diplôme 
d’études postsecondaires. Il importe 
donc d’agir maintenant pour assurer 
l’avenir de vos petits-enfants et ainsi 
les aider à réaliser leurs rêves.
   Un REEE vous fait bénéficier : 1.- de 
la subvention canadienne pour l’épargne- 
études (SCEE); 2.- de l’incitatif québé-
cois à l’épargne-études (IQEE); et 3.- 
d’un abri fiscal, puisque les revenus de 
vos placements ne sont pas imposables.

   Grâce à la SCEE, pour les premiers 
500 $ investis en 2012 dans le REEE 
d’un enfant, cela donne droit à :

• 40 ¢ par dollar investi, si le revenu 
familial net du principal responsable 
de l’enfant est de 42 706 $ ou moins;  

• 30 ¢ par dollar investi, si le revenu 
familial net du principal responsable 
de l’enfant se situe entre 42 707 $ et
85 414 $; 

• 20 ¢ par dollar investi, si le revenu 
familial net du principal responsable 
de l’enfant est supérieur à 85 414 $.

   Peu importe le revenu familial net du 
responsable de l’enfant, si vous inves-
tissez plus de 500 $, la SCEE vous 
donnera 20 ¢ pour chaque dollar addi-
tionnel investi, et ce, pour un maxi-
mum de 2 500 $ de cotisation au total, 
par année. Le plafond cumulatif de 
subvention au régime est de 7 200 $ 
par bénéficiaire.
  L’incitatif québécois à l’épargne- 
études (IQEE) est un crédit d’impôt 
qui est versé par Revenu Québec directe- 
ment dans le REEE.  Pour plus d’infor- 
mations, consulter votre conseiller.

raison d’un tel traite-
ment. Comme ils ont peu 
d’argent, certains leur 
proposent des solutions 
arbitraires. Des fonction-
naires véreux sont prêts à 
leur octroyer leurs pa- 
piers d’identité moyen-
nant le paiement très 
onéreux d’un pot-de-vin. 
  Pour les riches, une 
autre réalité existe. Une 
dame, ayant les moyens, a 
acheté plusieurs identités 
pour spéculer librement 
dans l’immobilier. Deux 
poids, deux mesures !

    Espérons que le fait d’en parler dans 
les médias occidentaux permettra de 
faire évoluer pour le mieux cette situa-
tion déplorable.
  Une question demeure, que se 
passe-t-il dans le cas des naissances 
multiples ?
* Invisibilité des enfants chinois, 
Téléjournal de 22 h du 25 février 2013, SRC 

HUGUETTE DESROSIERS-GRIGNON

Enfants jumeaux chinois, même traitement ?

Ombre en arrière du 
drapeau chinois 
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•   Possibilité d’occuper des postes 
au sein des différents comités de la 
FAE et de participer à tous ses 
réseaux (sociopolitique, femmes, en- 
vironnement, etc.).

NICOLE FRASCADORE
collaboration spéciale

•  Mandat au Conseil fédératif de 
revoir les liens politiques de 
l’APRFAE avec la FAE, afin d’éva- 
luer la possibilité d’offrir à 
l’APRFAE le droit de faire des 
propositions et le droit de voter aux 
instances de la FAE.

... CONGRÈS (suite de la page 3)

   Marie-Paule Bélec et Lucie Jobin 
participeront, du 14 au 17 novem-
bre, aux États généraux de l'ac- 
tion et de l'analyse féministes. 
Il s’agit d’un espace pour que fem-
mes, féministes et groupes de 
femmes québécoises fassent le 
bilan de leurs victoires et réfléchis-
sent sur la manière de faire et les 
défis à relever ensemble ces pro- 
chaines années.
   Plusieurs thèmes seront abordés : 
bien-être et santé globale des fem- 
mes; système économique, travail 
des femmes et place de l’écologie; 
autodétermination et solidarité 
avec les femmes autochtones; 
démocratie, rôle de l’État et espa-
ces politiques et médiatiques; sté- 
réotypes, représentation et normes 
sociales; inégalités entre les fem- 
mes, justice pour toutes et aboli-
tion des oppressions; et féminisme, 
nationalisme et colonialisme. Dif-
férentes propositions sur tous ces 
thèmes seront étudiées.
   Le Forum des États généraux veut
être le point culminant des collo-  

ques des États généraux qui se sont 
déroulés en mai 2011 et 2012 et 
servira à dégager de nouvelles 
orientations qui guideront les 
féministes.

Comité d’action sociopolitique

    Comme vous avez pu le constater, 
l’APRFAE était présente à la mani-
festation du 28 septembre « C’est 
toujours les mêmes qui paient ! »,  
organisée par la Coalition. La cam-
pagne contre la hausse des tarifs 
d’Hydro-Québec se poursuit et 
nous vous invitons à suivre les 
différentes opérations mises de 
l’avant au cours des prochaines 
semaines voire des prochains mois. 
Qui sait, il y aura peut-être des 
élections ?
  N’hésitez pas à visiter le site de 
l’APRFAE* (www.aprfae.ca) pour 
demeurer informés et suivre nos 
activités de mobilisation.
 *À lire : le tableau sur les solutions fiscales.

LUCIE JOBIN

Comité de la condition 
des femmes

TIONS POLITIQUES et les STA- 
TUTS ET RÈGLEMENTS.

ORIENTATIONS POLITIQUES
     Les thèmes abordés étaient diver-
sifiés et touchaient une réalité à la 
fois moderne et pertinente. Des dé- 
bats et des orientations sur : la laïcité 
de l’État et ses institutions, un projet 
de plateforme sociopolitique de la 
FAE, la participation à l’Interna- 
tionale de l’Éducation, la création de 
deux bourses FAE, la création d’une 
commission itinérante sur les prati-
ques syndicales et la vie fédérative à 
laquelle nous participerons, la con- 
solidation de notre Association, la 
pertinence des commissions scolai- 
res, l’autonomie professionnelle et 
les structures scolaires.

CONSOLIDATION DES LIENS 
ENTRE LA FAE ET L’APRFAE

    Les déléguées et délégués ont ma- 
nifesté beaucoup d’ouverture à l’égard 
de notre participation et certains ont 
même exprimé leur intérêt de nous 
voir plus présents dans les débats et 
les décisions de la FAE. Le Congrès a 
également été généreux en soutenant 
le développement de l’Association 
pour les trois prochaines années. Les 
décisions qui en font foi se retrouvent 
dans les orientations politiques et les 
modifications aux statuts.

     En résumé :

•  Renouvellement de l’appui finan-
cier de la FAE à hauteur de 75 000 $ / 
année, pour trois ans en soutien au 
plan de développement.

•  Appui de la FAE et des syndicats 
affiliés à la réalisation du plan de 
développement devant être présen- 
té en janvier 2014.

•   Rapport de l’état de développe-
ment de l’APRFAE au Congrès 2016 
qui déterminera son appui financier 
à compter de 2017.



d’association sur le thème du marché public
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thématiques                      
Marie-Rose Bascaron

Associez un mot de la 1re liste à la définition de l’autre liste pour en 
former une expression. Une seule réponse est valable.Jeu     

1. une tomate   2. un poireau   3. une échalote   4. chou-fleur   5. d’artichaut   6. navet   7. melon   8. radis   9. citron   10. oignon   11. poire   
12. des haricots   13. pomme   14. noix   15. fraise   16. champignon.

a) pas un sou __  b) maigre comme __  c) de beurre __  d) chapeau __  e) travailler pour rien __  f) mauvais film __  g) cœur __  h) d’Adam __   
i) pédale d’accélérateur __  j) planté comme __  k) couper en deux __  l) figure __  m) rouge comme __  n) jaune __  o) oreilles en __  p) cor __

1.  « Saucissière ».
2.  Duveta  -  Prédominant au marché.
3.  Est un marché en quelque sorte  - 
Petit fruit.
4.  Légumes.
5.  Il fait grimper les prix au marché  - 
Code d’ Air Transat.
6.  Le gigot lui est supérieur au barbe-
cue  -  Sac de marché.
7.  À la mode  -  Fétu.
8.  D’artichaut  -  Équiper.
9.  Programme international  -  Produit 
chimique insecticide utilisé abusivement 
dans les champs jadis.
10.  Ventila  -  Écolo  -  Ils font de la 
bonne soupe.
11.  Au parfum des choses  -  Ils servent 
aux marchands et aux bouchers.
12.  Veau naissant !!!  -  On en fait de 
l’hydromel.

HORIZONTALEMENT
1.  Cucurbitacée  -  Une des denrées les 
plus populaires sur la planète.

2.  Conspue  -  Pimentée.

3.  Forme de coulée de lave  -  Ciseau à 
bout aplati.
4.  À la fin du quart  -  Anciennement AVC.
5.  Poisson  -  Démonstratif.
6.  55.
7.  Fraction  -  Idole.
8.  Université à la capitale fédérale  - 
Casseau.
9.  Devanture  -  Ante Meridiem.
10.  Piège à poisson  -  Trop mûr  -  
Mesure chinoise.
11.  Terminaison infinitive  -  Meurtri  - 
Risque.

12.  Attacheras l’ail.

VERTICALEMENT

Thème : Marché public

la nouvelle place qui semble lui être faite. 
Cependant, le RMEPPA tient à souligner 
que ce projet ne doit en aucun temps 
constituer une occasion d’affaires et 
d’enrichissement pour des entreprises 
privées à but lucratif. 
   De plus, de récents propos du Ministre 
laissaient entendre que des économies 
pourraient être réalisées grâce à l’as- 
surance autonomie. Même s’il est louable 
que ces économies permettent à plus 
d’aînés de bénéficier de ces services, le 
RMEPPA espère qu’elles ne se feront pas 
sur le dos des travailleuses et travailleurs, 
dont la grande majorité sont des femmes.  
    Ainsi, l’élaboration d’une assurance 
autonomie doit se faire dans le respect de 
trois grands principes communs aux mem-
bres du RMEPPA :
1- Le financement public des services et 
des soins via, entre autres, l’impôt progres-
sif sur le revenu des particuliers et des 
entreprises;
2- L’assurance autonomie ne doit en aucun 
temps constituer une source d’enrichis- 
sement pour des entreprises privées à but 
lucratif;
3- Les économies projetées ne doivent pas 
se faire au détriment des travailleuses et 
travailleurs du milieu communautaire.

LUCIE JOBIN

... ASSURANCE AUTONOMIE (suite de la page 7)

Pour en découvrir 
davantage 

sur l’APRFAE, 
visitez le

www.aprfae.ca



Un moment de repos pendant la cueillette. De g. à d. : 
nos hôtes Ronald Bernier et Monique Benoît, Claire 
Lefebvre-Archambault, Lisette Beaulieu, Sylvie Collard 
et Priscille Lafontaine
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Nouvelles des régions

  Le 19 avril dernier, une quin- 
zaine de membres ont participé à 
une initiation au mini-tennis. 
Celle-ci a porté fruit, car une di- 
zaine de membres sont venus se 

joindre au groupe existant qui 
pratique cette activité de façon régu-
lière tous les vendredis à notre 
centre sportif.
   La saison 2013-2014 a pris son

envol avec un premier dé- 
jeuner qui a eu lieu le 25 
septembre dernier. Ces déjeu- 
ners ont lieu tous les 4e mer-
credis de chaque mois. À ve- 
nir, souper de Noël le 12 
décembre 2013. Les détails 
suivront bientôt.
  Le comité régional mijote 
toujours des projets pour ses 
membres. Cependant, chers 
membres, faites-nous part 
de vos idées de projets ou 
d’activités car nous sommes 
là pour vous.

   Pour clôturer notre saison 
2012-2013, nos membres 
ont été invités à un barbecue 
le 13 juin dernier. Cette 
rencontre, qui s’est déroulée 
sous un soleil radieux, fut 
un vif succès. Quelque 32 
membres ont pris plaisir à 
fraterniser et à échanger 
autour d’un p’tit verre et 
d’un bon goûter. Merci aux 
participants ! Cette ren- 
contre fait maintenant 
partie de notre calendrier 
annuel d’activité.

   Bonne saison 2103-2014… On at- 
tend vos commentaires…

FRANCINE TREMBLAY 
APRFAE-Outaouais

    Le 30 juillet dernier, nos hôtes, 
Monique Benoît et Ronald Bernier, 
nous accueillaient à leur bleuetière 
La Grande Bleue sur la rue Guertin à 
Granby.
   Leur aventure a débuté en 2000 
avec 750 plants. « Nous avons appris 
sur le tas, dit Monique, et lutté 
contre le gel, les maladies, les préda-
teurs... Après quatre ans, nous avons 
installé des filets de 350 pieds de 
longueur. Il faut les coudre et les 
dérouler au-dessus de 1500 plants. 
Une tâche de moine ! Le 1er août de 
la même année, une mini-tornade a 
arraché tous les filets. Il a fallu 
recommencer l'année suivante. Les 
filets mènent une vie dure ». 
   Monique et Ronald ont bâti leur 
clientèle chez les voisins, les profes-
seurs, les parents d'élèves, les gar- 
deries et même dans les foyers de 

personnes âgées.
    Aujourd'hui, le site compte 
2400 plants de plusieurs va- 
riétés : Nelson, Spartan, North 
Blue, Blue Ray, Patriotes (varié- 
té rustique), Duke, pour n'en 
nommer que quelques-unes.
   Ce fut toute une aventure 
pour nos deux enseignants. 
Que de travail acharné et de 
persévérance ! À l’avenir, après 
avoir entendu les propos de 
Monique, lorsque nous déguste- 
rons ce petit fruit, nous ne 
pourrons pas nous empêcher 
de penser à tout le travail effec-
tué par les gens qui pratiquent 
cette culture. faisant un brin de jasette.

    Bravo à Monique et Ronald et merci 
pour votre accueil si chaleureux !

LISETTE BEAULIEU et MONIQUE BENOÎT
collaboration spéciale

   Après la cueillette, nous nous som- 
mes attablés en plein air, par un 
temps magnifique, pour déguster le 
contenu de notre boîte à lunch en

Nouvelles de l’Outaouais

Des membres encouragent les cuisiniers.

La Grande Bleue nous accueille en Haute-Yamaska 
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APR FAE ..................... 514-666-6969

Assurances La Capitale ......................
........................ 1-800-463-4856

Assurances générales La Capitale ......
........................ 1-888-522-5260

Caisse d’économie de l’éducation ......
 514-351-7295 ou 1-877-442-3382

CARRA .................... 1-800-368-9883

RAMQ ......................... 514-864-3411       
ou 1-800-561-9749

RRQ ............................ 514-873-2433          
ou 1-800-463-5185

SAAQ .......................... 514-873-7620        
ou 1-800-361-7620

Sécurité de la vieillesse ...................... 
........................ 1-800-277-9915

Crédit d’impôt ............ 514-864-6299
 ou 1-800-267-6299

Office de protection des consommateurs
  514-253-6556 ou 1-888-672-2556

Références-Aînés ........ 514-527-0007

Le trio Les Brunettes 
vous invite à son spectacle La Voix 
des femmes, jeudi le 27 novembre 
au Studio-théâtre de la Place des 
Arts, 20 h.

Université du 3e âge
Activités intéressantes. 
http://www.usherbrooke.ca/uta/

Suggestions de con-
férences, matinées musicales, 
visites de musées, récits de 
voyages, analyses historiques, 
etc. données par des journalistes 
et personnes qualifiés. 
Abonnement 30 $/année. 
http://www.allianceculturelle.qc.ca/

Conférences, ateliers, 
concerts, … excessivement 
intéressants à l’Université de 
Montréal. 
Demandez votre catalogue à : 
infobellessoirées@umontreal.ca 
ou 
www.bellessoirées.umontreal.ca

Voyage accompagné 
au BÉNÉLUX, voir page 5. 
Pour la soirée d’infos : 
mrbascaron@hotmail.com;  
Voyage en Croatie, en septembre- 
octobre 2014; 
Voyage au Portugal, en septembre- 
octobre 2015. 
Pour infos : Marie-Rose Bascaron 
514-939-1232

Note : Ce babillard est pour vous. Faites-nous part de vos trouvailles, 
talents, expositions, concerts, conférences, activités dans lesquelles vous 
participez et qui sont d’intérêts communs aux retraités de l’APRFAE.

   Actuellement, tous les numéros de 
cellulaires sont ouverts aux com-
pagnies de télémarketing et vous 
recevez des appels de vendeurs 
puisque les numéros de cellulaires 
et de téléphones fixes sont "pub-
lics" depuis quelques mois.

  N'OUBLIEZ PAS QUE VOUS,  
CLIENTS,  ÊTES "FACTURÉS" POUR

CES APPELS À TITRE D’APPELS 
ENTRANTS.

Vous pouvez les bloquer en commu-
niquant avec le Conseil de la radio-
diffusion et des télécommunications 
canadiennes (CRTC) sur le site Inter-
net : https://www.lnnte-dncl.gc.ca/ 
insnum-regnum-fra

DIANE ROSS
APRFAE Ouataouais

Pour votre information : 
frais à éviter pour les cellulaires
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Odette Sarrazin de l’APRFAE en chapeau de paille avec les AmiEs 
de la Terre de Brandon 

De jolis minois de l’APRFAE Haute-Yamaska au restaurant Le 
Cafetier de Sutton, ayant comme toile de fond les couleurs 
de l’artiste bromontoise ZUT

Bonne participation à la manif du 28 septembre : 
de g. à d. : Julia Simard, Lise Gervais, Lucie Jobin, 
Suzanne Desaulniers et Andrée Jobin

Belle réception pour les retraités 2013 de la Haute-Yamaska. Un bon cru ! 
Jugez-en par vous-mêmes !

Nous étions 12 
de l’APRFAE 

Haute-Yamaska 
chez Canael 
à Bromont. 

Une belle tablée !

Les membres de l’APRFAE Outaouais
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